
DE LA MINERVE.

Une larme de reconnaissance vint un instant trembler à la dans l'âme de tout le monde des sentiments in u e ba -

Paupière de Sr Gosford; il pressa la main de Pierre dans les hension et de t le on éentime s naturels d'appré.

p e qtpour aller rejoindre ses enfans, en lui je- taille et s ut d'une bataille sur r, où il n'y a pas de b-
niernnes, et le qvitta po iivuetd;:«'ifie os vou trat siut dvnobtile s mevroùnln'y ae paus deôrestant un de ces regards q Possible. Sur mer la mort
etes le plus noble et le plus généreu des hommes. Une sur le vaisseau le fer, le feu, les balles ; hors du vaisseau la

amitié vive et profonde venait de se former entre ces deux meretses abî , a ea ;or

hommes qu'un simple hasard avait rapprochés. Les heures s'écoulent ainsi, chacun parlant peu mais pen-
-Timonier, comment est la barre 1L e sat beaucoup, jsquà ce que la clochette du maître d'hôtel

-Ouest quart ordouest, capitine. Le vent mollit encore ule fois vint annoncer que le dîner était servi.
-Jetez le loch. Sur les quatre heures de l'après-midi, la mer était tout à
-Oui, oui répondirent deumatelots, qui sancèrent Pour fait calme ; les avaries du Zéphyr étaient complètement ré-

jeter le loch àla mer;ilscompte parées; des mâts de rechanges avaient été substitués à ceux
-Combien d nu i qui avaient été brisées, de nouvelles voiles avaient rempla--Cbien C e nd I nfcé celles imanquaient. Quand le dernier cordage eut
Le vent avait molli tout d't leuva Il ne ventait plus que été fixé dans les poulies, un hourra s'échappa simultanément

par petites rvisées Miégales, ne lae net pls einq de la poitrine d tout léquipage, et à bord tout sembla rea-
nSuds. Les voiles étaient à peine eniflées, e se solevat re da let hab itde routine journalière. Il semblait

laien surles âts uandleZpyr revenait, on se soulevant sur que la Corvette n'était plus là, à leursi talons. Le Zéphyrtalent sur les matsan border abrigantine et orienter toutes avait toutes ses voiles mainten ant et pouvait se jouer de la
lalm.Le caian i o tenuel allure le Zéphyr Corvette ! A la profonde eanetpuatsjordeales vle. aplsps Sucette nouvelle alrleZpy Covte!Aapofneslicitude avait succédé une esp-les voiles au plus près, sous c Corvette ; il se tint ainsi à la ce de folle et insouciante soélcitud Le tribordais descendi-

faisait autant de route qoe e de canon, pendant plus d'une rent dans la batterie, et les babordais faisaient nonchaeem-
même distance, hors deporté ; ment leur quart. sbbrasfiaetnnhlm
demi-heure. ambé, le capitaine donna l'or- Le reste de la journée se passa ainsi et le soleil descen-

Quand le vent fut tout à fait tdéposer les armes aux pieds dit dans la mer où il s'engloutit lentement comme ua globe

de mâu gae rs dedend le, monde àla réparation des ma- de feu.
des mâts, et commanda tout le acées dans les hunes pour Après le souper, l'atmosphère était lourd et le temps ba
nsuvres. Deux vigies furent laCorvette. Le temps était alors et sombre. Aucun souffle de vent ne ridait la surface des
surveillerles mouvements e la continuait à plonger à eaux. Le timonier avait quitté la barre n regardait, pardess»a eu près calme e navire cepen le couronnement de Poupe, la mer qui Pheosphoaçait lors-
ai ae, etè taaite cosiéabeenu crags aux voiles, que quelque poisson venait soudre à do s rfa esçi ola lanme, et tanguait considérablemn t. lg ,d ea .L t

En un instant toutes les soutes La lus grande acti- gens de quart assis ar .oue colaesae de l'eau. Lel
aux mâts.de rechanges, furent outeso apparence de fumaient. p groupes conversaient entre eux, et
vité régnait sur le pont, qui avat r où deux cents bras étaient I fum a it. ps 'apen e eguerre pourcelle d'un vaste a nuit tranquille. Peu-à- descendirent à leur
activement employése une immense respon- cabine et se couchèrent.

Le capitaine qui se sentait solag Le capitaine Pierre fit le tour du navire, examina soigne».
sabilité, descendit à la cabie, nouvelle sement toutes choses, fit mettre les canons en serro apris

-Eh bien, capitaine, quelle calme peut durer jusque vers quoi il appela l'officier de quart.
Lestrs etesde to é.i naous aurons réparé nos -Vous aurez soin, lui dit-il, de tenir constamment une

aLes jas et les dmt, rsmi lcé nos voiles, et après cela vigie à la hune d'artimon, et de veiller stricteinent les mouvo.
q'iles, ant qes vod, omp sommes sauvés. mens de la Corvette à l'arrière. At. moindre signe de brise,
qu'i sou canez quel v a, ecnslme tiendra? faites moi éveiller. Surtout veillez la Corvette.

-- Et vous croyez que le cairl.enda -Oui, mon capitaine.
--Il y a toute apparence, ne bénédiction du ciel, Le capitaine Pierre descendit se coucher, non sans quel-
Cette nouvelle fut reçu e conter ncore une fois sur le qu'inquiétude ài'endroit des Pirates.

Puis chacun s'empressa difmont de celui qu'ils y avaient Quatre coups viennent d'être piqués sur la cloche. Les
Pont, où un spectacle, bien irentfraer leurs regards. A passagers dorment profondément ; le capitaine ronfle ; le Zé-
ar ré heure auparavant, p n ehors de la portée de canon, phyr est immobile, comme une sentinelle des horse-guards &

larrière, la Corvette un Peu en deit sur les lames, ayant toutes Londres ; le matelot qui vient de piquer la cloche fait enten-
e balançait lourdement et S'éle ai portait toutes ses voiles, dre son monotone refrain " à l'autre bon quart ! Tout repose
"e voiles dehors. Le Z phyr ussi roulis du vaisseau, à bord du Zéphyr.

qui Clapotaient sur les àts à Choaqdardfnt à pic ses rayons Cependant tout ne reposait pas à bord de la Corvette. Qui
-Lé temps était chaud, le soil dnt stationnaires au firma- eut pu voir ce qui s'y passait et entendre ce qui s'y disait, eut

brulants ; quelques nuages gris restai deux vaisseaux préts à entendu beaucoup de choses et vu beaucoup de mouvement

ent, et semblaient contempler ces 'un souffle de vent pour et d'activité. Il eut vu des canots, des chaloupes et toute&
entre-détrire, et qui 'ttendaient qu et de carnage. les embarcations de la Corvette descendre tranqutiement &

eomreneer leur luvre de desitei sérénité prnait la plac l'eau; il les eut vues remplies de figures féroces; il eut vu dei
A4 mesure que le calmeO duraitta , niépeatlPac


